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Tétouan, métropole et civilisation, et lieu de rencontre des amazighes/mauresques,
phéniciens, carthaginois, romains, arabs musulmans et juifs. Tétouan a été
reconstruite par les andalous chassés d'Andalousie, les musulmans et les juifs. 

La présence juive à Tétouan fait partie de son identité historique et culturelle, qui
compte deux quartiers de mellah, le "Mellah ancien" qui est situé dans le coeur de la
Médina et en raison de sa petitesse et des migrations successives à Tétouan par les
Juifs de l'actuel quartier Mellah de la basse banlieue jouxtant le palais du gouverneur
de la ville. Les juifs et les musulmans coexistaient dans la fraternité et l'harmonie
parce qu'ils étaient issus d'une même épreuve et avaient un même destin. Le
contemplateur de la conception du quartier Mellah remarque clairement la différence
dans sa conception, ainsi que la construction de son rôle selon les croyances juives.
Parmi les plus importants d'entre eux figure le serment d'allégeance à Isaac ben
Elwalid en tant que l'un des plus grands rabbins juifs du Maroc. Les juifs ont coexisté
avec les musulmans et leur ont pris les arts de l'artisanat, en particulier l'orfèvrerie, la
couture et la cuisine. Par conséquent, il n'est pas surprenant que nous trouvions le
cimetière juif adjacent au cimetière islamique. 

Cette présence juive dans la ville a continuer à travers son parcours historique, où
l'on constate qu'au cours du XIXe siècle après JC, la communauté juive a construit
l'école israélienne (actuellement le Centre culturel français), et elle adoptait les
programmes d'études français modernes et ne se limitait pas aux juifs, mais il
regroupait des étudiants juifs, musulmans et chrétiens, et pendant la période de
protection espagnole de la région, les juifs présentaient allégeance au successeur du
sultan, et ils contribuèrent activement à la construction de la ville moderne
(Ensanche), où les symboles religieux juifs tels que l'étoile de David sont toujours
présents dans les portes, les fenêtres et les balcons. Pendant cette période, ils ont créé
le club israélien (toujours présent sur la rue Moulay El Abbas), et il était fréquenté par
des juifs, des musulmans et des Chrétiens, et il a émergé durant cette période des
médecins, pharmaciens... gros commerçants et autres.
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Et dès que le Maroc a obtenu son indépendance et organisé les premières élections de
masse à la ville de Tétouan, nous y avons trouvé un bureau de représentation des Juifs.
Et auparavant, les juifs étaient représentés au conseil des années trente et quarante.
Pendant les années soixante, d'importantes migrations des juifs de Tétouan ont eu lieu
dans diverses directions, notamment vers l'Amérique latine. Malgré cela, leurs liens avec
leur patrie ne sont pas rompus, et ils effectuent encore chaque année des centaines de
pèlerinages vers Tétouan pour commémorer la fête de Hiloula. 

Le 1er juillet 2011 marquait la nouvelle constitution qui affirmait dans son préambule
que le Royaume du Maroc est « riche de ses affluents africain, andalou, hébreu et
méditerranéen ».

Nous considérons que l'affluent de l'hébreu dans la ville de Tétouan a apporté une
contribution efficace et essentielle à la création du caractère civilisé de la ville, et à la
construction de son identité complexe. Par conséquent, nous cherchons derrière ce
premier forum, dans lequel nous avons évoqué deux dimensions : après le patrimoine
immatériel, avec l'implication de l'Université Abdelmalik Essaadi à travers la Faculté des
Lettres et Sciences Humaines pour encourager les chercheurs et les jeunes à rechercher
le patrimoine culturel et historique des Juifs de Tétouan et de la Région de Tanger-
Tétouan -Al Hoceima, qui se caractérise par la présence d'un important poids juif
s'étendant de la tribu Bni Boufrah à Al Hoceima, passant par la zone d'Issaguen à
Ouezzane et se terminant dans la ville de Ksar elKebir, Larache, Chefchaouen , Assilah
et Tanger, ainsi que l'implication de la communauté de Tétouan dans l'entretien et la
restauration des bâtiments historiques juifs de la ville.

Nous cherchons à faire de la ville de Tétouan une ville lumineuse, rayonnante et
ouverte à ses enfants juifs qui en sont émigrés, car nous considérons que l'identité de la
ville s'est cristallisée à travers ses composantes amazighe, arabe, islamique, andalouse et
hébraïque, et cela a été la source de sa force et son rayonnement intellectuel et
civilisationnel, et pour atteindre cet objectif nous nous efforcerons de créer un centre
scientifique soucieux du patrimoine culturel et civilisationnel des Juifs de Tétouan et de
la région, préservant la mémoire collective unifiée de la nation marocaine.


